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Chers membres actifs et de soutien du Cercle de Généalogie 

 de 

 Schirrhein-Schirrhoffen. 
 

" Pour vivre pleinement sa vie, il n'est pas nécessaire 
d'agir. Pour vivre pleinement sa vie, il est indispensable 

d'être"  

Lao-tseu, philosophe chinois, VI° - V° Avant J.C. 

 

%%%%% 

 

Bernard WARTER 

Je rends hommage à Bernard Warter, président du "Marche Club de Schirrhein-

Schirrhoffen". Il est décédé mercredi le 22 août 2018. Il était, avec son équipe, un client assidu de 

nos moules frites et avait déjà réservé pour la prochaine édition. Toujours présent lors de toutes les 

manifestations dans nos deux communes, il était un "Harzknube", bien que n'étant pas originaire du 

village. « Bernard repose en paix. » 

 

%%%%% 

 

Appel à compétence 

 M. RUFF Marcel du Guatemala vient de prendre contact avec nous. Il a une adresse courriel 

........@mac.com et quand je lui envoie, en pièces jointes, des fichiers PDF ou des photos au format 

JPG, il ne les reçoit pas. En revanche il peut lire mes courriels et moi je reçois ses fichiers PDF. 

Quelqu'un a-t-il une solution ? 

%%%%% 

Journées du Patrimoine 2018. 
 

 Rappel à tous : le cercle de Généalogie, avec la commune de Schirrhoffen, organise une 

exposition dans la salle des fêtes de Schirrhoffen. Je vous invite à venir nous rendre visite à cette 

occasion. 

 

mailto:........@mac.com


 On pourra visiter l'exposition de 9 h à 18 h pendant trois jours. Nous avons opté pour 

l'ouverture le lundi pour les écoles et pour ceux qui ont leurs occupations les autres jours de la 

semaine. 

 

 Nous mettons à l'honneur particulièrement Messieurs Jean Joseph Frédéric NEUROHR et 

Marcel RUFF 

 

 Monsieur Neurohr est né à Schirrhoffen et enterré à Drusenheim. Il avait participé au 

transfert des 1500 Malgré-nous du Camp de Tambov à Alger. 

 

 Monsieur Ruff, dont le père est né à Schirrhoffen et lui au Mexique, s'était engagé à Mexico 

dans les F.F.L. du Général De Gaulle pour la durée de la deuxième guerre mondiale. Il a participé à 

la libération de l'Alsace avec la 1ère Armée Française du Général De Lattre de Tassigny comme 

officier de liaison. Né en 1923, il vit au Guatemala.  
  

 
 Une buvette et une petite restauration gérées par la commune de Schirrhoffen seront à votre 

disposition. 

%%%%% 

 



 Le dimanche se greffera la « Journée du Territoire » organisée par la Communauté 

d'Agglomération de Haguenau. 

 

Le programme définitif de cette manifestation n'est pas encore sorti, mais nous serons prêts à 

vous accueillir. 

 

%%%%% 
 

Première Guerre Mondiale : 1914-1918 

 

Nous reprenons les dossiers du Curé Grimm, cette fois sur la Première Guerre Mondiale.  

 

Le 28 juin 1914, L'Archiduc François Ferdinand, héritier de la couronne austro-hongroise, fut 

assassiné à Sarajevo, par un jeune étudiant. Ce drame déclencha une des plus terribles tragédies de 

l'histoire. 

 Le 23 juillet l'Autriche adressa à la Serbie un ultimatum, comportant des conditions difficiles 

à accepter. Le 30 juillet, la Russie, désirant soutenir la Serbie, nation slave, décréta la mobilisation 

générale. L'Allemagne à son tour mobilisa et décréta l'état d'urgence. Le 1er août l'Allemagne 

déclara la guerre à la Russie, puis à la France le 3 août et envahit la Belgique. L'Angleterre, se 

sentant menacée, se rangea du Côté de la France et entra en guerre le 4 août.  

La mobilisation. 

 Le 2 août : mobilisation générale. Les ordres de mobilisation furent affichés à la mairie et à 

différents endroits du village. Ce fut un affolement général. La mobilisation concernait les hommes 

valides de 17 à 45 ans. Cela faisait 28 classes, qui allaient être incorporées. L'Allemagne allait 

mettre en ligne des millions d'hommes, dont beaucoup ne reviendront plus.  

 Le maître d'école Léon Siegel était assez germanophile. Dans sa "Schul-Chronik" il écrit : "le 

1er jour de la mobilisation eut lieu le 2 août. A partir de ce jour, tous les hommes valides de notre 

village se rendirent sur leur lieu de rassemblement, afin de se tenir à la disposition de l'Empereur. 

L'un d'entre eux me dit alors : l'Empereur nous a appelés, nous répondrons à son appel. Il est certain 

que nous vaincrons ! Impossible de dire combien de larmes ont été versées en ces jours. Tous ceux 

qui quittaient leur famille et leur ferme partaient avec la conviction d'aller se battre pour une juste 

cause et que cette guerre honteuse leur a été imposée". 

 Du 2 au 9 août, 235 hommes quittèrent ainsi le village pour rejoindre leurs régiments 

respectifs. Après le départ de ces hommes, le village semblait vide. Il n'y restait plus que les 

femmes, les hommes âgés et les enfants. Plus personne au village pour ferrer un cheval ou pour 

ressemeler une paire de chaussures. On procédait aussi au recensement des chevaux, des voitures et 

des harnais, nécessaire complément de l'armée. Pour aider les familles à rentrer leurs moissons, les 

congés scolaires furent prolongés. Au lieu du 9 octobre, la rentrée se fit seulement deux semaines 

plus tard. 

 Léon Siegel écrit encore dans sa Schul-Chronik : "d'ici on entendait distinctement du 14 au 

20 août, le grondement des canons depuis Weiler et Sarrebourg. Les nouvelles relatives aux 

victoires étaient une grande joie pour tous. Toutefois, il faut noter aussi, que quelques-uns de nos 

compatriotes auraient souhaité que ce soient les Français - qui leur tenaient le plus à cœur - soient 

les vainqueurs. Ceci prouve que parmi nous, il se trouve encore des gens, qui portent leur amitié aux 

Français. Honte à ces gens, amis des Français, qui par ailleurs touchent une pension de l'Etat 

allemand". (Léon Siegel dixit). 
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Monique Eckert et Robert Muller 

 


